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    Editorial
La violence : c’est le grand fléau de notre époque.

 Qui en dehors des parents peut œuvrer pour participer à la formation des jeunes si ce n’est l’Ecole.

 Le rôle des enseignants devient plus que jamais essentiel, primordial. Mais ce rôle doit se jouer en 
harmonie et avec la famille mais aussi avec la société. Il est impératif de développer chez chacun l’esprit critique.
 
 Il ne faut pas non plus sous-estimer l’incidence des réseaux sociaux qui, paraphrasant le philosophe 
Esope sont « La meilleure et la pire des choses ».

 Trois grandes sources semblent être à l’origine de ce phénomène : l’Ignorance, le Fanatisme et l’Envie.

 L’Ignorance empêche de pouvoir analyser les éléments le plus objectivement possible. Elle sera 
combattue par l’enseignement que chacun peut et doit recevoir mais aussi par l’incitation à développer sa propre 
curiosité.

 Le Fanatisme condamne l’individu à ne pas réfléchir et à admettre sans aucun recul les enseignements 
et préceptes qu’ils soient d’ordre religieux ou sociétal en faisant obligation à chacun de transmettre son message. 
L’éducation peut intervenir en ouvrant les esprits à la tolérance, à l’acceptation de l’autre quelle que soit sa 
religion ou non religion, sa philosophie, sa conception de la vie en commun. La lutte contre le fanatisme est l’un 
des piliers de la Laïcité.

 L’Envie nous empêche d’être nous-même. L’éducation doit donner à chacun la possibilité d’accroître 
ses connaissances et ses compétences et par là même de réaliser ses projets sans se caler sur une projection 
stérile en voulant être un autre ou comme un autre.

 De nombreux atouts sont dans nos mains à nous de les jouer…
 
                                

Si ça se passe chez vous, c’est dans l’Echo du Berry

Chaque jeudi

Siège social : 3, rue Ajasson de Grandsagne - 36400 La Châtre
Tél. 02 54 06 11 99 - Fax 02 54 06 11 96 - echoduberry@orange.fr
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    Les Présidents qui jalonnent l’histoire de l’Association

ALAIN BILOT
2013 - 2017

Marie-Christine MARAIS-CHAUVET
2017 - 
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Jean-Philippe GONTIER
Vice Président

Marie-Thérèse AMPEAU-GAUTHIER
Secrétaire Adjointe

Les membres du C.A.

Martine AUGAT
Trésorière

Claude-Olivier DARRÉ

Bernard MOREAU

Monique COUTANTPhilippe LAPLAUD
Responsable du site

Martine ANNÈDE-HUGUET
Secrétaire

Marc HENRIET
Trésorier Adjoint

Nicole GORGESJean-Claude BOURY

Marie-Christine MARAIS-CHAUVET
Présidente

Stéphanie ALLEMAND
GARROUSTE

Jean CHAMPAGNE

Bertrand CHARRIER

Claude AUGEREAU-LÉVÊQUE
Archiviste
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Les reconnaissez-vous ?



8 9

Autres membres ayant siégé au Conseil d’Administration 
de l’Amicale depuis 1998 :
AGNAN Jean-Marie - APAIRE DEVILLE Alice - AUBOURG Jacques - AUDEBERT Pierre-Marie 
BAHIAOUI JAMET Danielle - BERNARD François - BILLOUX Claudine - BOUBET Gaston - CAMBRAY René-Laurent 
CELERIER DALLOT Annie - CHARRIER PETIPEZ Yvonne - COLLE Michel - DARRE THIBAULT Patricia 
DELASSALLE Bernard - DESCHAMPS LACHARPAGNE Claudine - FORTIN MARTIN Micheline 
FOSSET PIAT Nicole - GIRAUDON Michel - GUEZE Yves - LANGLOIS Alain - LEPINE Louis - MINTZ Paul 
OLOGOUDOU SAVIGNAT Michelle - TISSIER François - TOURY Benjamin.  

Nouveaux membres du C.A. :
 Jean CHAMPAGNE : Né à Tranzault en 1953 dans une famille nombreuse de petits agriculteurs, j’ai 
fréquenté en qualité d’interne le Lycée George Sand de la Châtre de 1968 à 1971. J’ai ainsi vécu le transfert dans 
les nouveaux locaux au cours de mon année de terminale.
 Après les classes Préparatoires au Lycée Camille Guérin de Poitiers, j’ai intégré l’Institut National Agronomique 
de Paris Grignon, aujourd’hui Agro Paris Tech.
 Au retour de deux années de coopération à l’Institut National Agronomique de Tunis en qualité de Volontaire 
du Service National Actif, je suis rentré fin 1979 en qualité d’Ingénieur Régional Sud Est à l’Institut Technique de 
l’Aviculture où je suis resté jusqu’en 2015 comme Directeur Technique et Scientifique. Basé à Rennes depuis 1988, 
j’étais parallèlement Délégué Général du Comité Interprofessionnel de la Pintade et du Syndicat National des 
Accouveurs.
 Enfin, en 2011, j’ai également été chargé par le Ministère de l’Agriculture de mettre en œuvre puis d’animer 
jusqu’au début 2018 les Réseaux d’Innovation et de Transfert Agricole dans les Départements d’Outre-Mer.
A la retraite, j’ai assuré la Présidence d’une Caisse locale du Crédit Agricole en Ille et Vilaine, avant d’être atteint par 
la limite d’âge début 2021.
 Je suis marié avec une berrichonne native du Pêchereau et nous avons deux enfants, nées en 1991 et 1994.

 Bernard MOREAU : Il a présidé le banquet 2021 et son parcours a été relaté dans le bulletin 2020.

Membres d'honneur :
Jacques ALGRET
Jeannine BARRIER-AUGAT
François BERNARD
Annie CELERIER-DALLOT †
Yvonne CHARRIER-PETITPEZ †
Paul CHAUMETTE † 
Jean CHICON
Marie-Louise DAGARD-MALICORNET †

Emile DERVILLERS †
Marguerite FOUCHET-VILLEVET †
Professeur André GEDEON †
André GERBAUD †
Jeanne  GUIGARD-RAVEAU †
Paul LABRUNE †
Michel LAGNY
Adolphe MALICORNET †

Yvonne MOREAU-VASSEL
Jean PIGNOT †
Georges ROOS
Marie-José SENET
Renée TOURNY-ROTINAT †
Pierre-Jean VERGNE †
Paul YVERNAULT †

  Conseil d’administration
Membres du Conseil d'Administration :
ALLEMAND-GARROUSTE Stéphanie
AMPEAU-GAUTHIER  Marie-Thérèse
ANNÈDE-HUGUET Martine
AUGAT Martine
AUGEREAU-LÉVÊQUE Claude
BOURY Jean-Claude
CHAMPAGNE Jean
CHARRIER Bertrand
COUTANT Monique
DARRÉ Claude-Olivier
GONTIER Jean-Philippe
GORGES Nicole
HENRIET Marc
LAPLAUD Philippe
MARAIS-CHAUVET Marie-Christine
MOREAU Bernard

Membres du Bureau :

PRÉSIDENTE - Marie-Christine MARAIS-CHAUVET
VICE PRÉSIDENT - Jean-Philippe GONTIER 
SECRÉTAIRE - Martine ANNÈDE-HUGUET
SECRÉTAIRE ADJ - Marie-Thérèse AMPEAU-GAUTHIER
TRÉSORIERE - Martine AUGAT
TRÉSORIER ADJ - Marc HENRIET

Présidents d’honneur :

Alain BILOT
Claude AUGEREAU-LÉVÊQUE
Guy FOUCHET
Edouard LÉVÊQUE dit Jean-Louis BONCŒUR †
Pierre NERAUD de BOISDEFFRE †                      
Jane CHARTIER-FOURATIER †
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  Les Principaux et Proviseurs du Collège et du Lycée     
   George Sand depuis 1900 
De 1900 à 1908 se sont succédés : MM. MONTAGNE - GALAMPOIX - LEBLANC
1908 -1914 P. GRENAT       

1914-1921  J. DURAND
1921-1924 A. VEZINHET
1924-1930 R. GÉDÉON  

1930-1935 L. CABANES   
1935-1940 C. CAMMAN
1940-1941 H. SOULAN

1941-1962 J.E. BRESSOLETTE  
1962-1964 A. CARLE
1964  J. POUPAT (par intérim)
1964-1966 J. GALLOIS

1966-1971 J. FAURE   
1971-1974 Marcelle VINAUGER
1974-1977 B. MEOT
1977-1986 E. GARRIGUES
1986-1989 Thérèse DUPLAIX
1989-1991 G. LURKIN
1991-1995 R. MOISY
1995-1999 Marie-José SENET
1999-2002 G. AUBRUN
2002-2005 M. DELPECH
2005-2008  J.-M. PERRIN
2008 - 2012 Isabelle FERNANDES
2012 - 2016        M. de D. OKALA
2016 -                 F. CERVERA

LE COLLÈGE DEVIENT autonome en 1995.

PRINCIPAUX DU COLLÈGE GEORGE SAND :

1995-2001 M. DOUCET
2001-2009 D. PION
2009-2014 R. PASCAUD
2014-2017 Catherine PAPUCHON
2017-2018 Sandra MONTALAND (Intérim)
2018-  Myriam BIBARD

1908-1909 : 1er jalon de l’amicale posé par M. G. LOUTIL
1909 : déclaration de l’Association

1930 : le Collège de jeunes filles est supprimé et remplacé par le Cours 
Complémentaire
1931 : début de la mixité au Collège

1954 : le Collège prend le nom de George Sand

1970 : le vieux Collège est désaffecté
1971 : inauguration du nouveau Lycée George Sand

Yvonne MOREAU-VASSEL
Jean PIGNOT †
Georges ROOS
Marie-José SENET
Renée TOURNY-ROTINAT †
Pierre-Jean VERGNE †
Paul YVERNAULT †

OPTIQUE  SURDITÉ

LA CHÂTRE
151, rue Nationale
Tél. 02 54 48 12 38

• Audioprothèse
• Lentilles cornéennes

• Jumelles

Collé

AIGURANDE 
Place de la Promenade

Tél. 02 54 06 34 69
(Lundi matin - Mercredi,

2ème et 4ème Vendredi matin
et Samedi matin)

GUÉRET
5, place Bonnyaud
Tél. 05 55 52 02 81

lachatre@optiquecolle.frrejoignez-nous sur Optique Collé facebook

Cartes_2020.qxp_Cartes  18/09/2020  15:04  Page1

Alain BILOT, Président
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 Elle s'est tenue dans les locaux du lycée George Sand, salle Edouard Lévêque. La présidente Marie-Christine 
MARAIS-CHAUVET a présenté le rapport moral retraçant les activités de l'AECLC au cours des deux dernières 
années, hélas réduites en raison de la crise sanitaire et de la suppression de manifestations et d'actions culturelles, 
sportives et éducatives en faveur des élèves. Jean-Philippe GONTIER a présenté les comptes ainsi que les travaux 
de modernisation du site internet de l'AECLC réalisés avec Philippe LAPLAUD, site qui devient www.aeclc.fr. 
L'Assemblée Générale a renouvelé à l'unanimité le mandat de 2 membres sortants du Conseil d'Administration, Nicole 
GORGES et Bertrand CHARRIER et a ratifié, à l'unanimité également, la cooptation de Jean CHAMPAGNE et de 
Bernard MOREAU, en remplacement de Serge CORBINEAU et Antoine MOMOT. 

 Myriam BIBARD, Principale du collège et Fabien CERVERA, Proviseur du lycée ont chacun fait le point sur 
la situation de leur établissement dans le contexte particulier de la crise sanitaire : tout le monde s'est adapté et si 
certains actions ont dû être reportées, les projets éducatifs ne manquent pas. Le tout dans un excellent état d'esprit, 
s'agissant d'établissements de taille moyenne où tout le monde se connaît. 

 Patrick JUDALET, Maire de La Châtre et Michèle SELLERON, Conseillère Départementale ont apporté des 
informations sur la situation financière du lycée dont la subvention régionale a été amputée en raison de la moindre 
présence d'élèves pendant plusieurs semaines. 

 A l'issue de l'Assemblée Générale, une gerbe a été déposée devant la plaque des élèves et des professeurs 
morts pour la France suivie d'une minute de silence. 

  Assemblée Générale du 26 Septembre 2021

LOCATION VENTE
DE MATÉRIEL MÉDICAL

ORTHOPÉDIE

M. Renaud
6, place du Marché - 36400 LA CHÂTRE

02 54 48 13 66
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   Banquet au Relais du Facteur à Sainte-Sévère  
 Marie-Christine MARAIS-CHAUVET a accueilli les 35 convives au restaurant : "Vous êtes les plus anciens et les plus 
fidèles de ce rendez-vous annuel et je vous remercie d'être là aujourd'hui". Bernard MOREAU, Président du jour avait choisi 
de faire son discours avant le repas :

Madame la présidente,
 
Monsieur le proviseur,
 
Mes chers amis.

 A propos de mon cher Papa qui était un fidèle de 
notre association, j'ai découvert avec surprise, grâce 
à Claude Augereau, qu'il avait présidé le banquet des 
anciens élèves du collège le 10 juillet 1971 à l'Hôtel de 
l'Ecu de France à Sainte- Sévère, il y a tout juste 50 ans. 
Pure coïncidence, me direz- vous ; je ne pense pas que 
Marie-Christine en me demandant de présider le repas de 
ce jour en avait fait le rapprochement. Le restaurant qui nous 
accueille s'appelait : l'Hôtel de l'Ecu de France, aujourd'hui 
c'est le Relais du Facteur en mémoire à Jacques Tati qui a 
tourné à Sainte-Sévère le film célèbre : Jour de Fête. Entre 
les 2 dénominations, il y a eu aussi : l'Hôtel Dugesclin à 
cause de la tour. Que d'hommes célèbres à Sainte Sévère ! 
Vous en conviendrez.

 En rangeant mes archives que je n’avais pas consultées depuis très longtemps, j'ai eu la surprise de 
retrouver le texte du discours que j’avais prononcé à l'Hôtel Saint Germain à La Châtre le samedi 21 juillet 1962, 
à la fin du banquet des anciens élèves du collège, banquet présidé par Georges Raveau en présence de M 
Vincent Rotinat, sénateur et ancien professeur au collège de La Châtre, après la 1ère guerre. A cette époque-
là, il était de coutume qu’un ou deux représentants de la dernière promotion du lycée soit invité à ce repas, 
et prononce quelques mots. C'était il y a 59 ans. Ce jour-là, je partageais cet honneur avec mon ami, Etienne 
Momot, aujourd’hui disparu.

 Le préambule de ce discours était le suivant : « sans doute allez-vous juger bien banal notre propos, 
en effet, tout ému du privilège dont nous profitons ce soir, nous ne savons comment vous dire notre joie d’être 
aujourd’hui considérés comme des vôtres et notre gratitude de nous voir dès ce soir comblés de vos bontés et 
de vos encouragements. Sortis de la dernière promotion du lycée, nous exprimons simplement la fierté que nous 
inspire cet insigne honneur » fermez le ban, je vous fais grâce du reste, c’était un peu grandiloquent, je ne me 
souviens pas si avec Etienne, nous l’avions fait seuls ou si nous avions été aidés.

 Autre personne célèbre de Sainte-Sévère et chère à mon coeur, je veux parler de Maman qui réside au 
Castel, maison de repos, à deux pas d'ici. C'est un exemple de courage pour nous, ses enfants, elle souhaitait 
venir mais elle est fatiguée aujourd'hui. Elle est la doyenne de notre association, elle en est membre d'honneur. 
Nous venons de célébrer son centième anniversaire, elle était entourée de ses enfants, petits-enfants, arrières 
petits-enfants. Maman a été 3 ans au collège, elle y a passé le bac de philo ; durant l'année scolaire 1939-1940, 
elle a eu M Collé comme jeune professeur d'anglais. Elle a très vite adhéré à l'association, entraînée par Jean-
Louis Boncœur. Elle a participé activement à la rédaction des supports des mémoires de notre association.

Après ce préambule, assez long, j'en conviens, mon propos se divisera en trois parties :
 - Une évocation de 2 présidents de notre association, présidents aujourd’hui disparus, 
 - Une évocation de quelques souvenirs du collège, 
 - De l’utilité de notre association.
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Evocation de 2 présidents :

 Georges Raveau, un monument, un berrichon d’exception ; je ne reviendrai pas sur son parcours qui a 
été relaté par Jean-Claude Boury dans le dernier numéro des anciens élèves, je me limiterai à une anecdote : 
il arrive un lundi matin à 7h au mois de septembre dans un centre Colas d’exploitation de travaux. Tous les 
camions étaient rangés, personne n’était dans la cour, il était très surpris car c’était l’heure de l’embauche, c'est 
alors qu'un petit monsieur arrive tout tremblant, c’était le responsable du centre d’exploitation, il s’excuse et 
commence à expliquer que c’est l’ouverture de la chasse et qu’il est de coutume de fermer l’entreprise ce jour-là. 
Georges Raveau fait semblant de se mettre en colère, et de sa grosse voix lui reproche non pas la fermeture de 
l’entreprise, mais de ne pas l’avoir invité à la chasse. Il fut un dirigeant hors du commun, il a jeté les bases de la 
Société Colas aujourd’hui leader mondial de la route et présente dans le monde entier. Il savait s'entourer. Il aimait 
ses hommes. Je suis fier d'y avoir fait toute ma carrière, j'y ai rencontré des hommes exceptionnels, de vrais 
patrons, des hommes justes, qui ont contribué à me construire et à me préparer à assumer des responsabilités 
de premier plan. J'ai connu de nombreux postes tout en restant dans l'hexagone. Je tiens à remercier Brigitte, 
mon épouse, qui m'a beaucoup aidé dans ma carrière professionnelle, émaillée de nombreux déménagements. 

Jean-Louis Boncoeur : autre président emblématique.
 Surveillant général, il fut notre professeur de dessin jusqu’au bac, je me souviens qu’il nous avait fait 
faire de grands panneaux décoratifs dans lesquels chacun faisait sa partie, nous étions très fiers du résultat 
obtenu, d’autant plus que « l’œuvre » était exposée dans le hall donnant sur la cour des garçons. Collégien, 
j'ai assisté au cinéma de La Châtre à la pièce de théâtre le bourgeois gentilhomme, mise en scène par Jean-
Louis Boncoeur, il jouait le rôle de M Jourdain, c’était avec la génération précédant la mienne, certains autour 
de la table s'en souviennent pour y avoir participé. Que de talents comme metteur en scène, comme comédien, 
comme peintre, comme dessinateur, comme conteur. J'ai en tête certains poèmes de Jean-Louis comme « Y A 
P'US D'BOUCHURES », mais je ne suis pas capable de l'imiter. Lors d’un bizutage d’école, j’ai eu recours à des 
expressions berrichonnes chères à Jean-Louis, en roulant les R à pleine brouette, grâce à lui, je me suis sorti 
d’un mauvais pas.

 Jean-Louis Boncoeur est inséparable de l'histoire de notre association : enfant, il était très lié à Georges 
Loutil, juge de paix en notre bonne ville de La Châtre, et fondateur de notre association en 1908. Il le considérait 
un peu comme son grand-père.  Jean-Louis Boncoeur a été inscrit dès 1931 sur les listes des anciens élèves. 
C'est dire que compte tenu du temps qu'il a passé à l'ancien collège puis au lycée Georges Sand, il fut le super-
doyen de notre amicale. C'était le pilier de l'association. Merci Jean-Louis.
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Evocations de souvenirs du collège :
 Mon séjour au collège : ce fut une période d’insouciance. Avec le recul, j'ai l'impression d'avoir été protégé 
de la vie extérieure par ma famille, par ce collège dont je n’ai que de bons souvenirs, les copains, le tennis, la 
sortie des études le soir devant le magasin de M. Bourg, Dans ce collège, nous y étions heureux.
 Dans l'évocation qui va suivre, certaines de ces anecdotes prêtent à sourire mais elles n'excluent pas le 
plus profond respect que nous avions vis à vis de nos professeurs.
 En premier lieu, j’évoquerai M. Bressolette, principal aux grandes qualités morales, il savait mener 
son établissement, il avait une autorité naturelle, qui émanait de sa personne.  Il nous faisait un peu peur 
j'appréhendais les moments où venant en classe, il nous annonçait les élèves inscrits au tableau d'honneur, 
aux encouragements, aux félicitations et aussi au conseil de discipline. Enfant, je me souviens de lui passant 
sous les fenêtres du 176 rue nationale emmenant les internes en promenade et en rang sur la route de Guéret. 
J’évoquerai, parmi d'autres :
 M Burthey, professeur de français, qui avait monté un ciné-club avec M Jean-Claude Augereau, et qui 
nous montrait beaucoup d'attachement.
 M Birklé, der sturm, professeur d'allemand dont la fille Nanoue était dans notre classe.
 M Lavaud, notre professeur de mathématiques en classe de math élem, rigoureux et discret, qui a suscité 
nos vocations. C'est ainsi qu'avec mon camarade Jacques Verdier, aujourd’hui disparu, nous nous sommes 
retrouvés pensionnaires au lycée Gay Lussac à Limoges en math sup, où nous étions mal classés. Illustration 
du dicton premier au village dernier à Rome.
 M Beudart, fils de Socrate, grand philosophe, amateur de motocyclettes de grosse cylindrée, grand 
connaisseur du catalogue de la manufacture de Saint Etienne, il avait le chic d'émailler ses cours pour nous 
détendre d'anecdotes personnelles qui n'avaient pas toujours rapport avec la philosophie.
 M Aussure et Mme Fouchet qui nous enseignaient la discipline « éducation physique et sportive » ; je me 
souviens des anciens baraquements dans lesquels on se repliait lorsque les conditions climatiques n'étaient pas 
favorables, et dans lesquels nous apprenions à danser. Rassurez-vous c'était le quadrille des lanciers, nous ne 
dansions pas joue contre joue.
 M Coq, professeur d'histoire, toujours très élégant avec son parapluie et son chapeau.
 M Collé, notre professeur d'anglais, qui a enseigné à plusieurs générations, il doit détenir le record de 
longévité, il représente toute une époque.

De l’utilité de l’association : AECLC : amicale des anciens élèves du collège et du lycée George Sand de La Châtre.
Georges Loutil, père fondateur de l'association en 1908, avait donné les buts de notre association :
 - création d'un centre de relations amicales entre tous les anciens élèves,
 - patronage et appui moral aux camarades adhérents et même secours matériel dans l'infortune,
 - développement des études et de la prospérité du Collège par la distribution de récompenses et même 
la fondation de bourses ou fractions de bourse.



14 15

 Aujourd'hui, comment peut-on actualiser ce message ?
 - retrouver des camarades de promotion, que ce soit pendant la vie professionnelle ou à la retraite
 - entretenir le site informatique du collège www.aeclc.fr : un instrument indispensable pour communiquer 
les nouvelles, les événements marquants de notre association. Je sais que certains d'entre nous s'y emploient, 
je les en remercie.
 - proposer des stages dans des entreprises, ou des administrations. Ces démarches peuvent aller jusqu'à 
l'embauche. Pour ma part quand j'étais en poste, entre un candidat qui vient du midi et un candidat berrichon, 
mon choix aurait été vite fait. 
 - contribuer à créer des liens.
Un souhait : que dans notre association figurent des anciens représentant les différentes tranches d'âge.
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En conclusion :
 Il est, aujourd'hui, de bon ton de tout critiquer, de remettre en cause l'histoire de notre pays, notre identité, 
les valeurs laissées par nos anciens, on ne peut que le déplorer, car pour aller de l'avant, il faut savoir regarder 
le passé. Les lumières du passé nous aident à éclairer le futur.

 Respectons par-dessus tout ceux et celles qui ont contribué et qui contribuent aujourd'hui à ce travail de 
mémoire, en faisant vivre notre association, je veux parler, entre autre, de Marie-Christine, notre présidente, de 
Guy Fouchet rédacteur du livre du centenaire, de Claude Augereau vestale et mémoire de notre association, 
toujours disponible et à qui je rends un hommage particulier. Je les remercie très chaleureusement.

Longue vie à notre association !
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  Présidence du Banquet 2022
                       La Châtre, le 25 septembre  

Stéphanie ALLEMAND-GARROUSTE

 « Stéphanie, peux-tu te lancer dans l’écriture soit d’un roman soit de ton parcours pour le prochain bulletin ? »

 L’idée d’un roman (policier) trotte dans ma tête depuis déjà de nombreuses années, mais aujourd’hui 
c’est sur moi que je dois écrire quelques mots, et ce n’est pas chose facile.

 Je suis née à La Châtre un jour enneigé de mars 1980, d’une maman berrichonne et d’un papa auvergnat. 
Mes premiers pas, c’est dans leur magasin de porcelaine que je les ai faits, avant de passer aux petites et grandes 
foulées derrière les pneus de la cour de l’école maternelle Marie-Louise Laguerre sous l’oeil vigilant de Madame 
Choné. Ensuite j’ai souvent imité le pas tranquille des maîtres et maîtresses de l’école Eugène Delacroix. Brigitte, 
Monsieur Macias, Madame Chatain, allaient et venaient après avoir sonné la cloche annonçant la récréation tant 
attendue. Les années suivantes c’est sur les bancs du collège et du lycée George Sand que j’ai poursuivi mes 
études et compris quelle serait ma vocation en assistant à mon premier cours d’espagnol, dispensé par Madame 
Anita Morales.
 Après un DEUG et une licence en langues et civilisations étrangères à Limoges, c’est à la Sorbonne-Paris 
IV que j’ai validé ma maîtrise. Je me suis ensuite lancée dans le grand bain en tant que Maître auxiliaire dans 
des collèges, lycées et lycées professionnels publics en région parisienne, puis des collèges d’enseignement 
privé catholique à Courbevoie et Asnières, en passant par des boîtes à bac parisiennes.
 Grâce à ces diverses expériences j’ai obtenu le concours interne et choisi de rester dans mon 
établissement de coeur, le collège Sainte Geneviève de Courbevoie, où j’enseigne depuis 2007.
 Mon mariage avec Jean-Christophe a eu un certain retentissement dans ma vie professionnelle, puisqu’en 
2014 je suis devenue Madame Allemand, professeur d’espagnol… cela nous a valu quelques fous rires en salle 
des professeurs. De notre union est né en 2018 notre petit garçon, Antonin, qui nous comble de bonheur.
 Aujourd’hui je partage mon temps entre ma famille, mon métier d’enseignante, et les formations que 
je suis en pédagogies actives, positives et collaboratives, pour que dans cette École, avec un grand E, qui 
est désormais inclusive, tous mes élèves, et chacun d’entre eux avec les spécificités qui leur sont propres, 
s’épanouissent pleinement dans l’apprentissage de la langue espagnole et la découverte des cultures espagnole 
et latino-américaine.

Guy Fouchet

A l’occasion du Centenaire de la fondation de l’Amicale des Anciens Elèves 
du Collège et du Lycée George Sand de La Châtre, il est apparu indispensable 
de rappeler aux générations qui se sont succédées, au cours des décennies, 
souvent sans se connaître, quelle a été leur vie commune et ce qui pouvait bien 
les rattacher à cet Hôtel de Villaines datant du XVIIIème siècle.

Cette tâche, certes ardue, a été facilitée par la force du souvenir et par la présence 
infatigable et rayonnante pendant près de 60 ans d’Edouard Lévêque, ancien 
élève, puis enseignant et animateur remarquable et talentueux de l’Amicale.

Ce fut un travail passionnant d’“explorateur” qui a permis de faire revivre nos 
aînés et nos camarades,  ainsi que de nombreux Principaux et Professeurs  dont, 
le plus souvent, seuls les noms étaient restés en mémoire ; ce fut l’occasion 
de “découvertes” émouvantes aussi, par exemple à la lecture du discours du 
Principal revenu du front en 1915 pour la distribution des prix ou bien lors des 
conversations avec les aînés qui avaient fréquenté le Collège avant et pendant 
la seconde guerre mondiale.

Enfin, des entretiens avec les internes qui ont bien voulu raconter leur vie de 
“potache”, que la plupart de leurs camarades externes ignoraient et ignorent 
encore aujourd’hui, s’est dégagée une grande chaleur amicale.

Il était donc nécessaire de  partager ces mémoires individuelles et cette mémoire 
collective qui luttent contre l’oubli, avec les générations encore vivantes et de 
les communiquer collectivement aux jeunes qui n’ont pas fréquenté le vieux 
Collège.

Les générations qui ont connu l’Hôtel de Villaines dans les années 1950-1960, 
ont plus de souvenirs communs avec celles des années 1920 qu’avec leurs 
camarades qui, quelques années plus tard, ont fréquenté le nouveau Lycée...

Une autre histoire... Une autre mémoire...

GUY FOUCHET, Président de l’Amicale des Anciens Elèves du Collège et
du Lycée George Sand de La Châtre depuis 1998.
Diplômé de l’Institut d’Etudes Politiques de Paris, Diplômé d’Etudes Supérieures 
de Droit et de Sciences Economiques, a fait carrière dans la banque. 
Actuellement, Consultant Financier  International 
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  Il y a 100 ans !  
Association des Anciens Elèves du Collège de La Châtre

 Le Dimanche 25 Septembre 1921, une réunion de l’Association des Anciens Elèves du Collège a eu lieu 
dans une des salles de l’établissement sous la présidence du Docteur Chabenat.
 Après la lecture des lettres d’excuses de M. l’Inspecteur d’Académie et plusieurs camarades empêchés, 
le président assisté du Commandant Potron-Laborde, un glorieux blessé, a procédé à l’inauguration d’une 
plaque commémorative où sont inscrits en lettres d’or le nom des anciens élèves morts pour la France, à qui le 
Commandant Potron-Laborde a rendu un solennel hommage.
  La garde de ce monument a été confiée à M. le Principal du Collège.
 A midi un déjeuner, fort bien servi, a réuni dans une des salles de l’hôtel Mousseau plus de cinquante 
convives. Au champagne le camarade Potron-Laborde et le président ont porté des toasts à la prospérité de 
l’Association, qui s’est affirmée par de nouvelles adhésions.
 Les vieilles chansons berrichonnes du Commandant Laborde et du soldat Compain, les monologues de 
M. Durand, les romances de MM. Robin et Jouhanneau, ont tenu les convives sous le charme jusqu’au moment 
où tous se sont retrouvés au Café Saint Germain.

Collège de La Châtre
CEREMONIE COMMEMORATIVE des Anciens Elèves morts pour La Patrie

CAUSERIE DE M. DURAND, principal
 Mesdames, Messieurs,
 J’éprouve comme un scrupule à prendre la parole après mes deux excellents collègues, MM. Moreau et 
Villard, professeurs démobilisés. Aussi bien, tout n’a-t-il pas été dit de ce qui devait être dit dans cette journée 
mémorable, puisqu’en deux causeries également empreintes d’émotion et de véritable éloquence mes deux 
collègues ont évoqué pour vous, l’un, la vie de nos soldats dans les tranchées et leurs souffrances, l’autre, toutes 
ces tombes qui, s’étageant des bords de l’Yser aux montagnes des Vosges, marquent comme d’un boulevard 
funèbre l’ancienne ligne de nos tranchées.
 Et cependant, je manquerais aux devoirs de ma charge si je n’adressais à mon tour un souvenir ému et 
un pieux hommage à ceux des nôtres qui sont morts devant l’ennemi et dont le doyen de nos professeurs, M. 
Imbert, avec toute l’autorité que lui confèrent ses longs et loyaux services, vient de nous rappeler les noms.
 Vous les avez connus. Hier, ils étaient avec vous, parmi vous, comme ils étaient sur les bancs de nos 
classes. Aujourd’hui, ils ne sont plus.

La retranscription de ces 2 coupures de presse de l’époque a été possible grâce aux documents fournis par Madame 
Moreau-Vassel que nous remercions.
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Une centenaire chez les « Anciens » : Yvonne VASSEL est née le 24 juin 1921 à Calais.
 Sa grand-mère maternelle, Madame DEMAY, tenait « l’Hôtel Terminus » à la gare maritime de Calais. 
La fenêtre de sa chambre dominant le quai de débarquement du paquebot (Calais-Douvres), Yvonne a ainsi 
vu passer « avec tapis rouge et honneurs » différentes célébrités : les Présidents de La République, le Roi 
d’Espagne Alphonse XIII, les maharajas et leurs suites… La Princesse Louise d’Angleterre aimait séjourner dans 
cet hôtel.

 La famille de sa maman était berrichonne. Son père adorait le Berry mais des fonctions judiciaires l’ont 
retenu à Paris où Yvonne a été élève d’un cours privé de la 6ème à la 3ème.
 Arrivée à La Châtre, elle a intégré le Collège et obtenu son Baccalauréat Philosophie en 1940. Au vu des 
circonstances, son père, alors Juge à Boussac, n’a pas voulu la laisser partir pour faire des études universitaires.
 Elle s’est mariée en 1943 et a eu 3 enfants :
  - Bernard, Ingénieur, qui a fait toute sa carrière à la Société COLAS et a présidé le banquet de 
l’Amicale, cette année,
  - Jacques, Expert international,
  - Solange, Courtier en Assurances, et 4 petits-enfants.
 Dès l’ouverture de la Maison des Jeunes de La Châtre, elle a adhéré au Caméra Club fondé par Robert 
BILOT, père de notre camarade Alain, et à l’activité de reliure créée par Alain SPOR.
 C’est Roger ALLORENT qui l’a convaincue d’adhérer à l’AECLC en 1975, Pierre BIGRAT en était le 
Président. Sous la présidence de Jean-Louis BONCOEUR, elle a fait des recherches sur l’histoire de l’Amicale, 
ce dernier l’a incitée à en faire une exposition à l’Hôtel de Villaines avec Jeanne CHARTIER très impliquée, elle 
aussi, dans l’association. Elle a connu 7 Présidents.
 Également, adhérente de l’Académie du Centre, elle y suivait assidûment les conférences.
 Elle a continué pendant toutes ces années à faire des recherches, ce qui est sa passion. « J’aurai pu être 
Archiviste » m’a-t-elle confié. Elle a fait profiter du fruit de ses recherches plusieurs associations de notre ville 
dont « les Amis du Vieux La Châtre ».

                                    Marie-Christine MARAIS-CHAUVET
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  Il y a 50 ans !  
L'Inauguration du nouveau Lycée George Sand de La Châtre

 Le mardi 8 février 1971, Pierre BILLECOCQ, Secrétaire d’Etat à l’Education Nationale a inauguré les nouveaux locaux 
du Lycée George Sand de La Châtre. 
 Après avoir coupé le ruban tricolore, le Ministre a dévoilé la plaque de marbre blanc située dans le Hall d’entrée sur 
laquelle on peut toujours lire actuellement : 
« La cité scolaire de La Châtre a été inaugurée le 8 février 1971 par M. Pierre BILLECOCQ, Secrétaire d’Etat auprès de M. 
le Ministre de l’Education Nationale, assisté de M. Gérald ANTOINE, Recteur de l’Académie d’Orléans, en présence de M. 
Jean PHILIPPE, Préfet de l’Indre, M. Vincent ROTINAT, Sénateur, Président du Conseil Général, M. Maurice TISSANDIER, 
Député de l’Indre, M. Jean TOURY, Conseiller Général, Maire de La Châtre ».
 Pour l’anecdote, M. Vincent ROTINAT, alors grippé n’a pu être présent parmi la délégation de personnalités et leur 
suite, accueillies en début d’après-midi par M. FAURE alors Proviseur et M. PELLERIN, Sous-préfet de La Châtre.
 Ce 8 février 1971 marquait un point final à l’aboutissement d’un projet dont on parlait depuis plus de vingt ans - on dit 
même depuis avant le début de la deuxième guerre mondiale - et dont on finissait par ne plus croire à sa réalisation... 
 Le programme pédagogique de cette Cité Scolaire fut approuvé par le Ministre de l’Education Nationale le 21 
décembre 1964, mais il fallut attendre le 29 mars 1969 pour que M. le Préfet de l’Indre pose la première pierre de la Cité 
Scolaire de la Châtre, constituée de trois établissements alors dimensionnés comme suit : 
 - un Lycée de deuxième cycle d’une capacité de 400 élèves, 
 - un Collège d’Enseignement Technique de 324 élèves, 
 - un Collège d’Enseignement Secondaire d’une capacité de 600 élèves.
 Soit au total une capacité d’accueil de 1324 élèves avec un internat de 384 élèves et une capacité de 1100 repas 
pour le déjeuner !
 L’investissement total réalisé s’est élevé à près de 11 millions de Francs de l’époque, soit l’équivalent d’environ 13 
millions d’Euros 2021, dont approximativement 85 % à la charge de l’Etat, Maître de l’Ouvrage, et 15 % financés par la ville 
de La Châtre. 
 Dans le bulletin municipal de 1969, Jean Louis BONCOEUR, alors Adjoint au maire de La Châtre, écrivait « ...Les 
pessimistes disaient « ça ne sortira jamais ! », d’autres, plus modérés se contentaient de prophétiser « les travaux ne 
commenceront pas de sitôt ! ». Cependant, tout arrive ! Voilà, surgi du sol dans les prairies à l’ouest de la ville, un ensemble 
prestigieux dont fera partie ce « Lycée impossible », utilisable partiellement dès l’an prochain. Ce sera - comme la piscine à 
laquelle on ne croyait pas non plus – une des plus belles réalisations de la Municipalité. »
  Pour avoir fréquenté ce Lycée de septembre 1968 à juin 1971, je peux témoigner que dès la rentrée de septembre 
1970, c’est-à-dire bien avant son inauguration officielle, le Lycée était bien transféré dans ses nouveaux locaux, et l’internat 
était fonctionnel ...
  Ainsi que le précisa alors le Docteur TISSANDIER, rapporté par l’Echo du Berry, ce transfert n’est que le troisième d’un 
établissement âgé désormais de plus de cinq siècles dont l’origine remonte à la fin du XVème siècle ! Si la localisation exacte 
de ce qui était alors « le collège de La Chastre » est incertaine, dès 1540, il fut installé à l’angle de l’actuelle rue Nationale et 
de la Place de l’Hôtel de Ville où il restera jusqu’en 1791, avant d’être transféré dans la foulée quelques dizaines de mètres 
plus loin, à l’Hôtel de Villaines, rue Nationale, où il demeurera jusqu’en juillet 1970...
 « Cette Cité Scolaire est une petite merveille ! » déclara le Ministre à l’issue de sa visite inaugurale.
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 Quant au Berry Républicain, il précisait dans son édition du jour « La Cité Scolaire de La Châtre est l’une des plus 
belles réalisations départementales depuis des années ».
 Pour avoir eu la chance de faire partie des élèves à avoir vécu ce transfert, qui plus est en qualité d’interne, je puis 
confirmer que c’était un changement total d’univers. Tout y était neuf, lumineux, spacieux, rationnel avec ses œuvres d’art 
futuristes qui nous semblaient alors si lointaines de la campagne toute proche du Boischaut Sud... 

 En arrivant, on était accueilli par le Signal en acier inoxydable du 
Sculpteur Claude VISIEUX, admirable de proportions et de formes. 

 Puis, en pénétrant dans les locaux, dans le dédale des couloirs, on était 
interpellé par l’œuvre du sculpteur Gérard SINGER parfaitement intégrée dans les 
différents patios avec ses formes et ses couleurs évoquant le voyage dans la lune 
de Jules Verne, à une époque où l’homme venait tout juste d’y faire ses premiers 
pas. 

 C’est l’image de cet univers imprévu avec cette couleur bleue irréelle 
contrastant avec la blancheur des pâtes de verre, le violet des menuiseries, les 
roses ramagés des briques et les gris du béton brut de décoffrage qui, sans nul 
doute, m’est restée la plus ancrée ... 

 Puis, il y avait le nouvel internat, on passait d’un grand dortoir mansardé sous les toits à l’Hôtel de Villaines où 
s’entassaient plus de quarante pensionnaires sans aucun degré de liberté ni aucune intimité, à un internat lumineux avec des 
unités d’une capacité de 6 élèves seulement dans ce nouvel internat dont je conserve de très bons souvenirs.
Enfin, et c’est sans doute symbolique, on passait d’un établissement fermé par de grands murs, sans visibilité aucune sur 
le monde extérieur, à une Cité Scolaire ouverte sur son environnement, d’un côté la Ville de La Châtre et ses équipements 
récents, de l’autre la campagne du Boischaut Sud si chère à George Sand, avec ses prairies, ses haies et ses arbres 
centenaires. Des arbres dont la présence avait été préservée sur le site même de cette Cité Scolaire qui poursuit son aventure 
après s’être régulièrement enrichie au cours du demi-siècle qui s’est écoulé depuis cette inauguration...

 
                                    Jean CHAMPAGNE,
        pensionnaire du Lycée George Sand
      de Septembre 1968 à Juin 1971 et membre de l’AECLC.
                           

Cet article a pu être rédigé et illustré grâce à Claude AUGEREAU-LEVEQUE archiviste et mémoire précieuse de notre association, ainsi qu’aux Archives 
de l’Echo du Berry, du Berry Républicain et de la Nouvelle République... Mes remerciements à eux ainsi qu’à Marie Christine MARAIS-CHAUVET, notre 
présidente, qui m’a proposé de le publier dans le bulletin de notre association.
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  Actions 2021 
PARTENARIAT AVEC L’ASSOCIATION DES AMIS DU VIEUX LA CHATRE
 Une exposition sur « L’Ecole à La Châtre du XVe au XXe siècle » a été organisée par l’Association des Amis 
du Vieux La Châtre qui nous a demandé ainsi qu'à l'Association des Anciens Elèves de Sainte Geneviève d’être 
partenaire, ce que nous avons accepté. Une telle collaboration ne peut être que bénéfique. Claude AUGEREAU-
LÉVÊQUE, notre archiviste et mémoire de l’AECLC a prêté divers documents dont les plus anciennes photos de 
classe et Marie-Christine MARAIS-CHAUVET divers objets principalement des livres de prix.

CONFERENCE : « LE FORUM DES CONTROVERSES »

 Mardi 28 septembre Bertrand CHARRIER, Docteur en Physique, membre du Conseil d’Administration 
de l’AECLC, nous a parlé des enjeux climatiques au Théâtre municipal. Cette conférence a été organisée 
conjointement avec l’Association des Anciens Elèves de Sainte Geneviève et notre Amicale. Une soixantaine de 
personnes y ont assisté et 13 y ont participé en Visio. Patrick JUDALET, Maire de La Châtre,  a informé le public 
des actions engagées par la ville dans le domaine écologique. Après quelques questions posées au Conférencier 
et au Maire, la manifestation s’est clôturée par le pot de l’Amitié.

CONGRES DE L’UNION DES « A »
 Cette année, c’est la Présidente qui a représenté 
l’AECLC au 100ème Congrès de l’Union des « A » qui s’est 
déroulé à Paris du 7 au 11 octobre 2021 sur le thème « Des 
Collèges du Quartier Latin du Moyen Age à la Maison des 
Lycéennes » et a rassemblé une soixantaine de participants.
 Le premier jour nous avons été accueillis à la Maison 
des Lycéennes - 5 rue Amyot - qui héberge des bachelières 
méritantes pour les 2 premières années de leurs études 
universitaires.
 L’ouverture du congrès a eu lieu à la Mairie du VIème 
arrondissement le vendredi par une allocution de Madame 
Danièle BOURRELLY, Présidente de l’Union des « A » et un 
discours de bienvenue de Monsieur le Maire, Jean-Pierre 
LECOQ.      

Quatre conférences ont été proposées au cours de cette journée :
 - Pierre BOUET, Professeur honoraire à l’Université de Caen, nous a parlé des origines et évolution 
des matières enseignées dans les « Collèges » du Quartier Latin de Charlemagne à François 1er (trivium et 
quadrivium). Philosophie des programmes et applications.
 - Philippe OLIVE, Historien, nous a conté la création, l’histoire et l’évolution des Collèges du Quartier 
Latin, leur devenir et transformation – Elèves les plus célèbres – Etat des lieux jusqu’à la Renaissance.
 - Nicolas TROTIN, Historien, nous a entretenus des Collèges de la Renaissance, entre tradition et 
rébellion dans la formation des élites – Mention particulière de Jacques AMYOT et de Guillaume BUDE.
 - Patrick LATOUR, Directeur Adjoint de la Bibliothèque Mazarine nous a parlé de la création et évolution 
du Collège des Quatre-Nations (Collège Mazarin) – Elèves célèbres (d’Alembert, David, le Chevalier d’Eon) et 

des méthodes d’enseignement au Siècle des Lumières.

 Sur proposition de Madame L’HENORET, Directrice de la 
Maison des Lycéennes, le prix du Civisme a été attribué à Maë 
VELTZ ayant résidé à la MDL par la Présidente de l’Union des 
« A » qui lui a remis un chèque de 300 euros. 
« Voilà comment deux années dans ce foyer m’ont appris le 
civisme. Le civisme, ce n’est pas ce que l’individu en fait à 
titre personnel, c’est ce qu’il apporte à la collectivité, ce que la 
collectivité lui apporte : c’est ce qui naît de l’échange, du partage 
et du dialogue » Les derniers mots de son discours reflètent en 
tous points l’état d’esprit qui règne au sein de la MDL. 
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 Cette journée s’est terminée par l’intervention de Vivette BRESSET qui nous a raconté l’histoire de l’Union 
des « A » et de la Maison des Lycéennes autour d’un buffet accompagné du Ti’Punch traditionnel en souvenir 
du Congrès à la Martinique.
 L’Assemblée Générale de l’Association s’est tenue le samedi matin à la Maison Fraternelle – 37 rue 
Tournefort – suivie l’après-midi du Forum des Associations. Chacun a pu s’exprimer sur son Association. Nous 
avons tous les mêmes préoccupations : diminution du nombre des adhérents, difficulté à recruter des jeunes ; 
l’édition d’un bulletin est assez rare à cause de son coût.
 Une soirée de gala est organisée à chaque congrès. Cette année, elle s’est matérialisée par une croisière 
sur la Seine accompagnée d’un repas au restaurant « Bateaux Parisiens ».
 La journée du dimanche, à laquelle je n’ai pu participer, proposait une visite de Paris, capitale historique, 
avec 2 guides conférenciers comportant la découverte des principaux édifices de l’Ile de la Cité et une promenade 
dans le quartier du Marais, lieu incontournable aux mille facettes.
 Le dernier jour, Philippe OLIVE nous a guidés dans la visite extérieure des Collèges créés depuis Robert 
de SORBON jusqu’à Jacques AMYOT : Collège d’Harcourt devenu le Lycée Saint Louis, Collège de Clermont 
devenu Louis Legrand, l’Abbaye Sainte Geneviève devenue le Lycée Henri IV, Collège de Navarre devenu l’Ecole 
Polytechnique.
 L’après-midi nous avons visité le Musée de Minéralogie à l’Ecole des Mines, créé en 1794 et installé dans 
l’Hôtel de Vendôme depuis 1815. Il figure parmi les plus grands musées de minéralogie du monde. Il possède 
une importante collection de gemmes dont certaines proviennent des joyaux de la Couronne de France.

 Un Grand Merci à tous ceux qui se sont investis pour l’organisation de ce 100ème Congrès de l’Union 
des « A » et plus particulièrement à Vivette BRESSET.

Aides 2021
 Fidèle à sa politique de soutien financier aux élèves du Collège et du Lycée George Sand, l’AECLC a 
octroyé 280 € au Lycée pour l’achat de 4 kakémonos sur lesquels figurent les différentes formations dispensées 
par l’établissement.

 Le Collège n’a pas sollicité de subvention cette année car celle versée en 2020 n’a pas été utilisée. 



22 23

  Jean-Louis BONCOEUR, écologiste il y a plus de 50 ans 

 
  Y a p’us
 d’bouchures !...

Depis que nout’ gouvarnement
A lancé l’grand démembrement
Pour sauver nout’ agriculture,
J’arcounnais p’us nos locatures !

Non... j’artrouve p’us tous ceux p’tits champs
Bremment bordés d’épinat blanc,
Et qu’avaient si tant d’agrément !…
                       Y a p’us d’bouchures !

Ça l’a suffit d’un seul été…
Sitôt que l’plan a débuté
Y t’ont lâché dans la nature
Quèques bulldozères en liberté…
Ça l’a été sitôt brouté
                     Y a p’us d’bouchures !

Y avait déjà les Pié-Té-Té,
L’équipe des gâs d’lectricité,
Pis celle-là des Ponts déchaussés
Qui désavrissaient l’paysage
À la goye ou à la cognée,
Minme à la machine à l’échareugner !
Tout c’que gênait su’ yeu passage...
Ben… c’est p’us la peine à persent,
Ya p’us rin qu’trépasse de gênant
Pour les fils ou pour les voitures :
                   Y a p’us d’bouchures !

C’est drôle ! On pense qu’à débiter,
À frucher, à dégarciller !…
Minme ceux-là qu’araient fait la guerre,
Minme ceux-là qu’voulaient pas céder,
Hier, à départager yeux terres,
Aujord’hui, les v’là enragés !
Ça y va, à la tronçonneuse !

On dirait qu’y v’lont s’arvenger…
Y t’nont çà coumme une mitrailleuse !
Et j’te coupe et j’te coupe, Bon Dié !
Recta, rasibu par le pied,
Les troncs, les mars et la ramure…
À persent : finie la vardure !
Finis les buttes et les foussés :
                   Y a p’us d’bouchures !

C’est tout plat, tout nu, sans clôtures,
Ça, on peut l’dire, dam’ on voit d’loin !
D’Lignières on voit l’Terrier Randoin,
D’Vicir Hautbois, l’clocher d’Marmagne,
L’Boischaut va dev’ni’ la Champagne !
La Vallée Noire : un parc à foin !
Faut p’us d’vargnes dans les emblavures…
Des têtiaux, n’en faut p’us dans l’coin :
                    Faut p’us d’bouchures !

Jean-Louis Boncoeur a écrit ce poème il y a une 
cinquantaine d’années …

Aujourd’hui on replante les bouchures !

chausseur depuis 1907
4, place du Marché - 36400 LA CHÂTRE

Tél. : 09 82 42 20 39 - Courriel : dixdoigtsdeuxpieds@gmail.com
Siret : 844 647 776
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  Les Echos du Collège
Le Collège a inscrit à ses programmes l’option « Cadets de la Sécurité Civile ».
 Cette formation est soutenue par le Ministère de l’Education Nationale, de la Jeunesse et des Sports en 
partenariat avec le Sdis (Service Départemental d’Incendie et de Secours) de l’Indre. Elle est proposée aux élèves 
de 5ème sur la base du volontariat. Dès la classe de 6ème les collégiens sont informés de cette possibilité. Les 
séances de 2 heures se déroulent au Collège le mardi après-midi tous les 15 jours. Des pompiers professionnels 
du centre de secours principal de Châteauroux assurent les formations. Ainsi, le mardi 3 mars l’Adjudante Virginie 
BOURBON et l’Adjudant-Chef Sébastien GONNET se chargeaient de la séance avec, dans un premier temps, 
un cours théorique durant lequel diverses interventions des sapeurs-pompiers ont été présentées sur écran. 
Ensuite 6 élèves de 5ème – Léna, Sébastian, Noa, Thibault, Charlie et Maxence – sont passés à l’étape pratique 
qui s’est déroulée dans la cour du Collège : ils ont pu prendre en main différents extincteurs à utiliser selon le 
type de feu auquel ils pourraient être confrontés. Cette initiation est un premier pas dans le domaine du secours 
pour ces 6 élèves qui sont très motivés. Ils pourront passer en 2022 le diplôme de premier secours.

 Le 19 mars les élèves de deux classes de 5ème du Collège, encouragés par leur Professeur de Français 
et de Lettres modernes, Christine CAMBRAY, se sont prêtés à l’exercice de la dictée.
Ce fut une dictée bien particulière ; les professeurs étant Serge DESCOUT, Président du Conseil Départemental 
de l’Indre et Michèle SELLERON, Conseillère Départementale du Canton de La Châtre. « Plus de 1 900 élèves 
de l’Indre participent aujourd’hui à cette dictée sur le thème du Tour de France, aucun département ne présente 
un tel ratio de candidats », s’est réjoui le Président du Conseil Départemental, d’où l’intitulé de la dictée « Une 
étape Tours-Châteauroux anodine ou pas….» Les auteurs des 4 meilleures dictées du département pourront 
vivre en direct l’arrivée de l’étape du Tour de France à Châteauroux. Les 50 meilleurs résultats suivants se 
verront remettre des cadeaux par le Conseil Départemental mais tous ont déjà eu droit à une trousse du Tour 
de France, jaune bien sûr.

 Dans le cadre de la Semaine des Mathématiques qui s’est déroulée jusqu’au 21 mars, le Labo Maths a 
proposé plusieurs évènements tout au long de la semaine. Il a été créé entre le Collège et le Lycée George Sand 
il y a 2 ans. Il se veut être un lieu d’échanges où les enseignants peuvent partager du matériel, des contenus 
pédagogiques et favoriser le travail en équipe. Il est, également, un lieu de formation pour les enseignants.

 Depuis sa création, plusieurs manifestations se sont greffées, notamment la venue de conférenciers de 
renom tels que Jean-Christophe DELEDICQ et Michaël LAUNAY. « Différentes actions de formation et animations 
seront proposées aux établissements du secteur (écoles, collèges, lycées) notamment une exposition sur les 
Mathématiques » explique Mathieu DRILLET, Professeur de Mathématiques au Collège et coordonnateur du 
Labo Maths. « Il y aura, aussi, différents concours et jeux pour les élèves du Collège, du Lycée, ainsi que pour 
les adultes des 2 établissements ».

 Trois collèges de l’Indre, dont celui de La Châtre vont lutter contre le gaspillage alimentaire, accompagnés 
par le CPIE (Centre Permanent d’Initiatives pour l’Environnement) Brenne-Berry et le Département. « Chaque 
jour, nous servons 6 500 repas dans nos collèges, soit 850 000 repas par an » rappelle Serge DESCOUT, 
Président du Conseil Départemental. Dans ces conditions, la réduction du gaspillage alimentaire dans les 
collèges prend tout son sens. Une convention a été signée entre les 3 collèges concernés – La Châtre, Ardentes, 
Eguzon – avec le Département et le CPIE Brenne-Berry au Collège George Sand le 12 mai.
 A La Châtre où 350 repas sont servis chaque jour aux collégiens, des professeurs et des élèves se sont 
engagés dans cette démarche. « Les cuisiniers sont volontaires pour travailler avec des produits locaux et éviter 
le gaspillage » souligne Myriam BIBARD. En signant cette convention les 3 établissements ont pour objectif de 
réduire de 30 à 50 % le gaspillage alimentaire d’ici la rentrée scolaire 2022. « Nous allons les accompagner 
durant 15 mois » précise Bruno FICHET, Chargé de Mission au CPIE Brenne-Berry. « Nous avons constitué un 
Comité de Pilotage dans chaque établissement qui définira les enjeux et les actions à mener dans ceux-ci en 
fonction de leurs spécificités. » 

A 12 ans, Chloé BRISSE est une Prodige de la République.
 Elle réside à Saint Août et est élève en classe de 5ème au Collège. Sensibilisée par sa maman, Chloé s’est 
investie dans l’opération des boîtes de Noël solidaires qui a vu le jour en décembre 2020. Partie d’une initiative 
citoyenne, cette opération consistait à créer une boîte comportant un vêtement chaud, un produit d’hygiène ou de 
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beauté, un produit alimentaire, un jeu, un livre ou un jouet, un mot ou un 
dessin. L’idée était d’offrir ces boîtes à des personnes démunies durant 
la période de Noël. Chloé s’est lancée dans la confection d’une boîte 
dans laquelle elle avait glissé un mot de réconfort pour la personne qui la 
recevrait. Elle a déposé cette boîte au CCAS (Centre Communal d’Action 
Sociale) de La Châtre. Elle a eu l’idée de proposer cette initiative au sein 
du Collège. Avec l’accord de la Principale, l’information a été lancée et 
plusieurs élèves se sont mobilisés : 70 boîtes ont été confectionnées par 
les collégiens et ont été distribuées dans plusieurs lieux de l’Indre afin 
de les offrir à des personnes en grande précarité ou à des étudiants. A 
La Châtre, des boîtes ont été déposées à l’abri de nuit.
 Le gouvernement qui souhaitait récompenser des Français s’étant 
illustrés par leur engagement pour la société alors que le pays traversait 
une grave crise a lancé en décembre 2020 l’opération des Prodiges de la 

République. A l’initiative de Catherine MESNARD, Adjointe au Maire chargée de la Jeunesse, la Municipalité de 
La Châtre a proposé Chloé en tant que Prodige de la République. Elle fait partie des 10 personnes – 5 femmes 
et 5 hommes âgés de 12 à 27 ans – qui ont été sélectionnées par le jury départemental. C’est Chloé qui a été 
désignée Prodige de la République et elle représentera le département de l’Indre à la cérémonie organisée par 
Marlène SCHIAPPA, Ministre déléguée auprès du Ministre de l’Intérieur, chargée de la Citoyenneté ; elle recevra 
un chèque de 500 € à reverser à une association locale. Elle sera, également, conviée à une cérémonie à la 
Préfecture de l’Indre pour y recevoir un diplôme.

Leina FIAULT, élève de 5ème au Collège a été classée 2ème au niveau national du concours 
des affiches de la Paix.
 Ce concours, organisé chaque année par le Lions Club de La Châtre est proposé aux élèves de 
5ème depuis 20 ans. Le thème en était, cette année, « La paix par le service ». Une centaine d’élèves y ont 
participé guidés par leur professeur, Denis CARRASCO. Le jury composé du  personnel de l’établissement 
et des enseignants a sélectionné 16 affiches dont 3 ont été primées : celles de Lou CHARTRON et de Lucie 
CHOPINAUD sont arrivées deuxième ex-aequo. 
C’est Maryvonne HECKENROTH, Présidente 
du Lions Club, qui a remis le premier prix à 
Leina FIAULT accompagné d’un chèque de 50 
€ ainsi qu’une carte FNAC du même montant. 
Son affiche ayant été primée au niveau de 
la région Centre-Val de Loire, elle ornera la 
couverture du carnet de liaison des élèves à la 
prochaine rentrée scolaire, comme c’est le cas 
pour chaque lauréat, depuis l’arrivée de Myriam 
BIBARD à la tête du Collège.

 Sur les 107 élèves qui se présentaient au Diplôme National du Brevet (DNB), 96 l’ont obtenu, soit un taux 
de réussite de 89,8 % supérieur à celui de 2020 (83,2 %). « Et plus de la moitié des reçus ont obtenu une mention 
Bien ou Très Bien » souligne Myriam BIBARD, la Principale. En effet, 19 mentions Assez Bien, 20 mentions Bien 
et 34 mentions Très Bien ont été décrochées. Trois élèves scolarisés en Ulis ont, en outre, obtenu leur DNB 
professionnel.
Concernant le Certificat de Fin d’Etudes Générales (CFG), 13 des 14 élèves inscrits ont obtenu ce diplôme, soit 
un taux de réussite de 93 %. « Ce sont majoritairement les élèves présentés au DNB série professionnelle qui, 
malgré leur échec au DNB, repartent donc avec un diplôme » précise la Principale qui se réjouit que les examens 
se soient parfaitement déroulés.

 Les récompenses aux lauréats du concours national de la Résistance et de la Déportation ont été 
distribuées au Collège en présence de Myriam BIBARD, Principale de l’établissement, de Bruneau CHAUVET, 
Professeur d’Histoire-Géographie, très attaché à ce concours, de Jean LUNEAU, membre de l’ANACR 
(Association Nationale des Anciens Combattants et Amis de la Résistance) de La Châtre et du Département, 
qui a organisé de nombreux voyages à Oradour-sur-Glane pour les collégiens et de Jackie FOFFANO, Vice-
Présidente du Comité ANACR de La Châtre. En raison de la pandémie le concours avait été pénalisé en 2019-
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2020. Aussi, le même thème - 1940 : Entrer en Résistance, comprendre, refuser, résister – a-t-il été repris afin 
que les élèves puissent terminer leur travail. Deux œuvres de l’édition 2019-2020 seront présentées au jury 
en octobre : le Puzzle biface, réalisé par Kevin COTINEAU, Giulia DESBOIS, Anne GUILLEMAIN et Louise 
RAYMOND ainsi que l’œuvre Deux tableaux, une mémoire, présentée par Sarah AUBARD, Emma DALOT, Alice 
LAURENT et Jade MOULIN. Pour l’édition 2020-2021, Lilie BONNANO, Lucile CABERO, Emma MOREAU, Zoé 
PIROT et Louise SYLVAIN ont consacré beaucoup de leur temps libre pour travailler à partir d’un kamishibaï, 
un petit théâtre japonais construit par des élèves de Segpa, afin de faire défiler des images relatant la période. 
« Nous avons voulu participer à ce concours parce que nous aimons particulièrement l’histoire et parce que 
nous sommes intéressés par la Résistance » ont expliqué tous les élèves. « Cela nous permettait, également, 
de voir en quoi cette année 1940 est extraordinaire avec la réaction des civils et des militaires face à l’occupation 
allemande (exode, débâcle…) Ce concours a aussi été pour nous l’occasion de passer de bons moments 
ensemble. » 

Rentrée 2021 : plus d’élèves dans les classes de 6ème au Collège !
 Pour sa quatrième rentrée en tant que Principale 
du Collège, Myriam BIBARD, accompagnée pour la 
seconde année par son adjoint, Jérôme BONNAUD, 
est ravie de voir le nombre d’élèves de 6ème en hausse 
passant de 91 à la rentrée 2020 à 114 cette année. 
« Cela donne des perspectives plus sereines pour les 
années à venir » se réjouit la Principale. Au total, le 
Collège accueille près de 450 élèves, soit un effectif 
semblable à celui de l’an passé avec 4 classes par 
niveau, 1 classe Ulis et 3 classes Segpa. Le Collège a 
bénéficié de nombreux travaux financés par le Conseil 
Départemental cet été.

 « L’équipe est très stable, sans changement dans le secteur administratif et très peu du côté des 
enseignants » souligne la Principale. « Gilles LOEILLET, Professeur de Segpa a pris sa retraite et est remplacé 
par Emilie SOUQUET. Notre professeur coordinateur Ulis, Alexandre SOUQUET, est devenu référent au niveau 
de l’Inspection académique et est remplacé par Stéphanie RODRIGUEZ, jusque-là Professeure documentaliste ; 
Adam COUDERT la remplace. Deux nouveaux assistants d’éducation intègrent, également, le Collège ». Deux 
nouvelles options ont été ouvertes : « Pour les élèves de 6ème nous proposons une option français et culture 
antique qui réunit une quinzaine d’élèves » précise Myriam BIBARD. « A raison de 2 heures par semaine, cette 
option est partagée entre Carole FURIN (Professeure de Lettres classiques) et Corinne MAURU (Professeure 
de Lettres modernes). Nous avons, également, ouvert une option mixte Rugby en partenariat avec le Club de 
La Châtre : 10 collégiens de 6ème et 5ème s’y sont inscrits. Les options et activités qui existaient, déjà, restent en 
place. Un projet de Street Art mené par Denis CARRASCO et un voyage à Berlin sont programmés ».   

En nous associant nous pouvons retrouver d’anciens
ou d’anciennes camarades de collège ou de lycée

qui ont été perdu(e)s de vue !

Par ailleurs, si vous avez des documents ou des photos concernant vos années de collège 
ou de lycée ou des anecdotes à nous raconter, nous vous remercions de bien vouloir les 
transmettre à Claude Augereau-Lévêque, Archiviste :

 - par courrier : 148 rue Nationale - 36400 La Châtre

 - par mail : claude.augereau148@orange.fr
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  Les Echos du Lycée d’Enseignement Général et Professionnel  
 Faute de pouvoir accueillir du public, cette année en raison de la crise sanitaire, le Lycée a organisé le samedi 
13 mars des portes ouvertes virtuelles. 
 « Les modes d’information vont changer » estime Fabien CERVERA, Proviseur du Lycée. Le point d’entrée a été 
le site du Lycée. Depuis le site, les visiteurs ont pu accéder à un live You Tube qui a eu lieu au CDI. Les enseignants et le 
personnel de l’établissement ont présenté le Lycée, ses filières, ses formations, ses lieux de vie… Un accueil téléphonique 
a été mis en place pour répondre aux questions des visiteurs. Guy FOUCHET, Président d’honneur de l’Amicale a 
participé à ces portes ouvertes virtuelles.
 
 Concernant l’orientation au Lycée, les mini-stages des collégiens ont été maintenus à raison d’une journée au 
mois de mars car il était possible de le faire en respectant le protocole sanitaire. Ils leur ont permis de découvrir les 
filières professionnelles de l’établissement. Pour la filière Bois, par exemple, la matinée a été consacrée à la menuiserie 
et l’après-midi à la charpente. Les collégiens ont pu prendre connaissance du nouveau Bac Pro que va accueillir le Lycée 
à la rentrée. « Ce nouveau Bac Pro AEPA (Animation Enfance et Personnes Agées) va remplacer le Bac Pro ASSPD 
(Accompagnement Soins et Services à la Personne à Domicile) » annonce le Proviseur. « C’est une formation qui 
n’existait pas dans le département et qui permet de travailler dans les EPHAD, au sein d’associations ou de municipalités, 
dans des centres de loisirs, par exemple. Il y a un réel besoin sur le territoire ». Le Lycée continue  de présenter 
son offre pédagogique en se déplaçant dans les collèges du secteur mais des collégiens viennent, également, visiter 
l’établissement. « Les 2 actions sont complémentaires » souligne Fabien CERVERA. « Mais le constat est fait que lorsque 
des élèves viennent dans l’établissement, ils sont rassurés ».

 Durant 8 mois, Magdiel SOLORZANO a été assistant de langue au Lycée. Le jeune 
homme, âgé de 29 ans, a permis aux lycéens apprenant l’espagnol de pratiquer cette langue 
mais aussi de découvrir la culture de son pays, le Honduras. « Ça a été une expérience 
magnifique » expliquait Magdiel quelques heures avant de quitter La Châtre. « C’était ma 
première expérience à l’étranger. J’ai décidé d’apprendre le français car la France est une 
référence dans le domaine de l’art chez nous ». En effet, Magdiel, diplômé de l’Ecole des 
Beaux Arts, est Professeur d’Arts Plastiques dans son pays. « Pour apprendre la langue de 
façon plus ludique, j’ai organisé des ateliers de conversation en espagnol mais aussi des jeux, 
des ateliers de gastronomie, de musique et sur l’art en général, poursuit le jeune Hondurien 
originaire de la capitale, Tegucigalpa. « Malgré la situation sanitaire , nous avons pu travailler 
ensemble . Les élèves ont, ainsi, quand même pu voyager ! ». C’est ainsi que les élèves ont 
notamment travaillé sur des affiches pour illustrer des fêtes ou des événements importants au Honduras, comme la 
fameuse « illuvia de peces (pluie de poissons) » qui se produit une fois par an dans le pays. Parmi les travaux que Magdiel 
a réalisés avec les élèves, figure une magnifique fresque de 4 mètres de long que le jeune assistant a finalisée avant de 
quitter le Lycée. 
 « L’idée était de réunir nos deux cultures » souligne-t-il. « Pour la France, il y a la Tour Eiffel, le Moulin Rouge, le 
coq, le vin, le fromage,etc….Pour le Honduras, il y a les orchidées mais aussi des animaux comme la tortue, le colibri, 
le perroquet guacamaya, le daim…. ». Au centre une Marianne hondurienne crée le lien entre les deux pays. On y 
trouve même un clin d’œil à Monet avec des nénuphars ! « Grâce à son enthousiasme, Magdiel s’est tout de suite bien 
intégré ». se réjouit Fabien CERVERA, le Proviseur, très heureux d’avoir reçu un assistant aussi impliqué. « Avec sa 
curiosité permanente, sa soif de découvrir la France et sa bonne humeur communicative, il a été rayonnant. Il s’est investi 
pleinement au service de nos  élèves avec qui il a su partager la culture de son pays ».

 Onze élèves volontaires de la classe de 2nde 5 du lycée ont remporté le 1er Prix départemental de la 36ème édition 
du Rallye Mathématique pour le plus grand plaisir de leur Professeur, Christian BEIGNEUX. En visioconférence, Pierrick 
BIDEAU-SORITA, responsable du rallye, et Manuel PEAN, Inspecteur pédagogique régional en Mathématiques, ont 
félicité les lycéens castrais pour leurs bons résultats dans cette épreuve comportant 8 exercices plus un supplémentaire 
concernant les algorithmes pour les élèves de 2nde à résoudre en une heure et demie. Les 11 lauréats ont, chacun reçu 
une carte cadeau multimarques de 30 € accompagnée d’une réduction de 5 % dans le magasin FNAC de Châteauroux 
ainsi qu’un rapporteur et une règle. La Municipalité de La Châtre, a offert une place de cinéma aux 59 lycéens qui ont 
participé au concours. « Nous sommes très fiers que vous portiez haut les couleurs scientifiques de La Châtre » a précisé 
Catherine MESNARD, Adjointe au Maire chargée de la Jeunesse.
 Fabien CERVERA est un Proviseur heureux car très satisfait des résultats obtenus au Baccalauréat par les élèves 
du Lycée. Au total 150 lycéens ont passé les épreuves :
 - 96 en Bac général
 - 17 en Bac technologique
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 - 37 en Bac professionnel.
 En filière générale, 93 des 96 élèves inscrits ont obtenu leur diplôme, soit un taux de réussite de 96,88 %. « C’est 
vraiment très satisfaisant puisque nous avons des résultats supérieurs à la moyenne nationale (93,8 %) » se réjouit Fabien 
CERVERA. « Ce qui est encore plus satisfaisant, c’est le taux de mentions qui est énorme : 70 des 93 élèves admis ont 
eu leur Bac avec mention, soit 75 % d’entre eux. Nous avions vraiment une bonne cohorte ». Dans le détail ce sont 34 
mentions Assez Bien, 24 mentions Bien et 12 mentions Très Bien qui sont venues récompenser les bacheliers. « Nous 
avons même 2 élèves qui ont décroché une mention Très Bien avec les félicitations du jury car ils ont obtenu plus de 18 
de moyenne » se félicite le Proviseur. « C’était déjà arrivé mais ce n’est pas courant ! Il s’agit de Léa FOURNIER et de 
Lucas DECREUX ».
 Dans la filière technologique, 1 seul des 17 élèves qui se présentaient au Bac STMG (Sciences et Technologies 
du Management et de la Gestion) n’a pas été reçu, soit un taux de réussite de 94,12 % sensiblement identique à celui 
de l’année dernière (95 %). 7 mentions Assez Bien et 2 mentions Bien sont venues compléter ces bons résultats.
 Dans la filière professionnelle, les taux de réussite sont, également, plutôt très bons. « Nous sommes entre 
90 % et 100 % selon les voies, hormis pour les charpentiers où le taux de réussite s’élève à 50 % mais le petit nombre 
d’élèves influe sur les chiffres » souligne le Proviseur. En effet, seulement 6 élèves de TCB (Technicien Constructeur Bois) 
tentaient de décrocher leur Bac Pro et 3 y sont parvenus dont 2 avec une mention Bien. Toujours dans la Section Bois, 
9 des 10 élèves de TMA (Technicien Menuisier Agenceur) ont obtenu leur diplôme dont 4 avec une mention Assez Bien 
et 2 une mention Bien, soit un taux de réussite de 90 %. En ASSPD (Accompagnement Soins et Services à la Personne 
à Domicile), les 8 candidats ont eu leur Bac Pro et tous avec mention (5 AB, 2 B et 1 TB). En ASSPS (Accompagnement 
Soins et Services à la Personne en Structure), 12 des 13 élèves ont été reçus (92,31 % de réussite) dont 9 avec mention 
(5 AB, 2 B et 2 TB). Comme lors des années précédentes, le taux de réussite du CAP APR (Agent Polyvalent de 
Restauration) atteint les 100 % avec 7 élèves reçus. Enfin, 12 des 15 élèves en 3ème Prépa Pro ont décroché leur DNB.
 Certes, la plus grande place donnée au contrôle continu (82 % de la note totale contre 40 % l’an passé et le choix 
de la meilleure des deux notes pour l’épreuve de Philo ont pu jouer sur les résultats du Bac mais Fabien CERVERA estime 
que, même les élèves assurés d’avoir leur Bac, ne se sont pas démobilisés pour autant en visant une mention. « Les 
épreuves se sont bien déroulées dans une ambiance sereine malgré le protocole » explique-t-il. « Le Grand oral s’est 
aussi bien passé. Les élèves avaient eu un Grand oral blanc qui leur a fait prendre conscience des points sur lesquels ils 
devaient retravailler, tant dans les gestes et postures que dans l’intonation et la façon de s’exprimer et sur le contenu ». 

 Si le Lycée enregistre une légère baisse dans ses effectifs avec 494 élèves – 320 pour le Lycée général et 
technologique (4 classes de 2nde générale, 3 classes de 1ère générale et 1 classe de 1ère technologique, 3 classes de 
terminale générale et 1 classe de terminale technologique) et 174 pour la section professionnelle – soit une vingtaine de 
moins que lors de la précédente rentrée, il accueille, par contre, 75 internes contre 63 l’an dernier. L’une des explications 
de cette hausse est la mise en place d’un nouvel enseignement menant au Bac Professionnel : Animation Enfance et 
Personnes Agées.  « C’est une formation qui n’existait pas dans le département » souligne Fabien CERVERA qui effectuait 
jeudi 2 septembre sa sixième rentrée dans l’établissement. Autre nouveauté : la création d’un CAP PSR (Production et 
Service en Restauration) qui remplace le CAP APR (Agent Polyvalent de Restauration). « Ce diplôme est destiné à former 
les futurs employés de restauration rapide et de restauration collective » précise le Proviseur.

 Trois nouveaux professeurs intègrent le Lycée : Manon 
LANGLAIS (espagnol), Cécile HANFF (philosophie) et Mathieu 
CHRISTOPHE (allemand). Par ailleurs, Jean GIOUX, Conseiller 
Principal d’Education (CPE) interviendra aux côtés de Fanny 
LABARRE, toujours présente à ce poste. Enfin, Christine BARRE 
qui arrive du Lycée Jean Giraudoux de Châteauroux, occupe le poste 
d’adjointe gestionnaire et d’agent comptable. 
 Parmi les projets du Lycée, citons le concours « Eloquencez-vous » qui permet de préparer les élèves de 1ère 
générale et technologique au grand oral de fin de Terminale ainsi qu’un voyage en Italie. Dans le cadre de l’opération 
« Aux arts lycéens » menée par la Région, des élèves de Terminale travailleront sur le bien-être ou encore sur les 
mouvements du corps grâce aux cours de danse contemporaine que proposera la chorégraphe Mélodie JOINVILLE.
 Le Lycée qui dispose d’un très bel espace Zen poursuit sa démarche d’amélioration du cadre de vie de ses 
élèves. « Nous allons aménager des espaces de travail, notamment à l’extérieur, pour que les élèves puissent s’installer 
ensemble s’ils le souhaitent » indique le Proviseur. Par ailleurs, suite à la création par le graffeur AERO de la fresque 
sur la façade de la salle de tennis René CROUX, travail dans lequel les élèves du Lycée avaient été impliqués, un projet 
d’habillage des panneaux de l’entrée du Lycée va être mené dans le même esprit avec les professeurs d’arts plastiques 
et d’arts appliqués. Enfin, le Lycée George Sand va se lancer dans une démarche de labellisation E3D (Etablissement 
en Démarche de Développement Durable). « L’objectif est d’inciter les élèves à se projeter dans les thématiques du 
développement durable et de la protection de la planète » précise Sébastien Chazal, Proviseur Adjoint. 
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  Nathalie RORET à la tête de l'Ecole Nationale de la Magistrature  
 Nathalie RORET, Avocate, Vice-Bâtonnière du Barreau de Paris, 
nommée en Conseil des ministres à la tête de l’Ecole Nationale de la 
Magistrature, est née à La Châtre.      
 C’est sur la proposition du ministre de la Justice, Garde des Sceaux, 
Eric Dupond Moretti, que Nathalie Roret est nommée à la tête de l’ENM. 
Il s’agit là d’un évènement sans précédent puisqu’aucune femme - qui 
plus est non magistrate - n’avait été pressentie pour ce poste depuis la 
création de l’école en 1958.
 Cette nomination s’inscrit dans la volonté de réforme affichée par 
le Président Macron et, si elle fait « grincer des dents » le syndicat de 
la magistrature, elle n’a en tout cas pas provoqué de levée de bouclier 
contre la personne de Nathalie Roret.
 Nathalie, née en 1963 à La Châtre, a effectué la plus grande 
partie de sa brillante carrière d’avocate au sein du Cabinet du Bâtonnier 
Farthouat dont elle était Associée depuis 1997. Chevalier de la Légion 
d’honneur, elle a été élue en 2015 au Conseil national des barreaux, 
membre du bureau et en 2019 au poste de Vice-Bâtonnière du Barreau 
de Paris.

 Le Bâtonnier lui a rendu hommage en déclarant :
 « C’est le meilleur choix qui pouvait être fait. Nathalie Roret est une bosseuse, une professionnelle 
reconnue, une personnalité qui saura apaiser les choses et réconcilier la grande famille judiciaire. » Et Le Figaro 
d’ajouter qu’en effet elle a réussi « un parcours sans hiatus et sans faille…: celui de réparer progressivement, 
avec discrétion et élégance, les relations désastreuses entre avocats et magistrats parisiens. »
 Lors de l’annonce de sa proposition, le ministre de la Justice a salué « son immense professionnalisme 
». Au cours de sa carrière d'avocate pénaliste, Nathalie Roret a eu à traiter de nombreux dossiers délicats : la 
vache folle, Buffalo Grill, la légionellose, le sang contaminé, l’affaire des hormones de croissance, mais aussi 
des dossiers ayant trait au droit de l’environnement, de la santé et de la cybercriminalité.
 Par ailleurs, ayant été membre de l’Observatoire de la délinquance et des réponses pénales, elle bénéficie 
d’une bonne connaissance de l’univers de la police et est au fait des tensions qui caractérisent les relations entre 
la police et la justice. Elle pourra, là encore, exercer les talents de médiatrice qui lui sont reconnus, car comme 
elle l’affirmait elle-même : « pour être respectés, soyons en tout état respectables ».

 Nathalie Roret est la petite-fille de Jean-Emmanuel BRESSOLETTE, qui fut Principal du Collège/
Lycée George Sand de 1941 à 1962 et dont le nom a été donné à une Salle de Conférence du Lycée de 
La Châtre.
 La Maman de Nathalie, Marie-Hélène Bressolette, est ancienne élève du Collège et membre de l’Amicale 
des Anciens. Pharmacienne, elle a épousé Guy Roret, biologiste à Montluçon.
 Il est intéressant de relire l’hommage rendu par Jean-Louis Boncoeur, lors du décès de Monsieur 
Bressolette, ainsi que le discours prononcé par Marie-Hélène lorsqu’elle a présidé, en 1990, le banquet des 
anciens élèves et son allocution en 2007 lors de l’inauguration de la Salle Jean-Emmanuel Bressolette. On y 
retrouve les qualités qui sont aujourd’hui reconnues à Nathalie, sa petite-fille : acharnement au travail, goût 
du travail bien fait, droiture, sens exacerbé de la justice, humanité, toujours à l’écoute des autres, simplicité, 
discrétion, probité, sagesse. 
 Ayant eu le plaisir d’accueillir dans notre cadre familial Nathalie lors de ses premières années d’études 
à Paris, nous n’avions pas manqué de constater sa grande capacité d‘analyse et la force de ses raisonnements 
qui la conduisent aujourd’hui à ce poste prestigieux.
 Marie-Hélène peut être fière d’avoir transmis à sa fille, avec le concours de Guy Roret, son mari, les 
valeurs qu’elle tient de ses parents.
 Merci, avec nos plus sincères félicitations, à Nathalie de permettre à tous les anciens élèves du Collège 
de La Châtre de revivre leurs souvenirs de l’époque de l’Hôtel de Villaines, marquée par la personnalité de 
Monsieur Bressolette. 
                                    Guy FOUCHET  
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  Ils nous ont quittés
Roger BERDUCAT, le 28 janvier 2021. Son fils, Benoît, a été très sensible aux mails de certains
adhérents qui l’ont connu au Collège.
Roger PRIVAS, en avril 2021. 
Jean-René BERNARD, le 11 mai 2021.
Arlette PECHER, née AUBRUN, le 7 juillet 2021.
Jacques ALGRET, le 30 septembre 2021.

L’AECLC présente à leur famille ses condoléances attristées et les assure de sa sincère amitié.

 Guy FOUCHET nous a fait part du décès de Jean-René BERNARD en ces termes :
 « J’ai le regret de vous annoncer le décès de Monsieur Jean-René BERNARD, frère de François 
BERNARD, Membre d’Honneur de l’A.E.C.L.C.
 Jean-René BERNARD, né en 1932, a été ancien élève du Collège pendant la guerre avec son frère.

 Il m’avait révélé cette attache avec notre ville lors d’un dîner privé auquel il m’avait convié lorsqu’il était 
venu à Londres en tant que Président du CIC.
 Inspecteur Général des Finances, il avait été Secrétaire Général Adjoint de l’Elysée sous la présidence 
de Georges Pompidou et également à la tête du Secrétariat général du comité interministériel pour les questions 
de coopération économique européenne.
Il a été Ambassadeur de France au Mexique et aux Pays-Bas, Sous-Gouverneur du Crédit Foncier de France et 
membre du Conseil de politique monétaire de la Banque de France.
 Il était Commandeur de la Légion d’Honneur, Commandeur de l’Ordre National du Mérite, Commandeur 
de l’Ordre du Mérite agricole.
 Edouard Lévêque, notre Président, m’avait demandé de lui transmettre l’invitation de l’Amicale à présider 
le banquet de 1991, ce qu’il avait accepté bien volontiers.
Mais, devenu Ambassadeur aux Pays-Bas, il avait dû renoncer en raison d’engagements liés au sommet 
européen qui devait se tenir à cette période.
 Sur ma suggestion, le « flambeau » avait été transmis à son frère François, Conseiller d’Etat qui nous a 
rejoints et qui a montré son attachement à notre amicale qui peut s’enorgueillir de compter parmi ses membres 
un Grand Officier de la Légion d’Honneur. »
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Hommage rendu à Arlette PECHER par François DAUGERON, Maire de Sainte Sévère.
 Arlette est née le mercredi 23 octobre 1946 à La Châtre. Fille de menuisier, elle grandit dans la ville 
castraise, rue Venose. 
 Enfant studieuse, elle se dirige à l'école normale de Châteauroux afin de devenir professeur. Elle poursuit 
ses études à Tours dans les facultés de lettres et d'histoire géographie. Lors de ces années, elle y forge des 
amitiés solides, Pierrette, parmi nous aujourd'hui, en est un des exemples les plus parlants.
 A la suite de son concours, en 1967, elle obtient un poste de professeur des collèges à Sainte Sévère. 
Elle y découvre un établissement à taille humaine, avec une équipe jeune, dont la plupart de ses collègues 
deviennent au fil du temps des amis.
 Peu de temps après, en novembre 1969, à l'arrière de la voiture d'Arlette et Louis Ninat, en allant à un 
bal à Châteauroux, elle fait la connaissance d'Yves. Une danse sur« Petite Fleur» de Claude Luther, le coup de 
foudre fut immédiat, avec un mariage dans les mois suivants. 
 Le couple s'agrandit avec l'arrivée des jumelles, Murielle et Valérie, il emménage avenue de l'Auvergne, 
à Sainte Sévère. L'épanouissement de la famille se poursuit avec la construction de leur pavillon rue Jacques 
Tati, et la mutation d'Yves à Sainte Sévère.
 Arlette quant à elle, n'a jamais quitté le collège de Sainte Sévère, devenant un des piliers de l'enseignement 
local. Elle avait à cœur d'enseigner et de transmettre. Sa pédagogie, sa bienveillance et sa générosité font d'elle 
une femme appréciée de tous. Parmi ses grandes fiertés, sur le plan professionnel, figurent ses participations 
aux concours de la résistance, et les nombreuses victoires obtenues avec ses élèves.
 Elle était également très fière de la famille qu'elle avait construite. Elle fut ravie d'accueillir Philippe dans 
son foyer. L'arrivée d'Elodie pour ses 50 ans, lui permit de devenir grand-mère pour la première fois. Par la suite, 
la naissance de Maxence et d'Emeline ont fait d'elle une   « mamie » comblée.
 Arrivée à la retraite, elle mit un point d'honneur à s'investir dans la vie de sa commune par la vie 
associative, notamment dans l'Association des Amis de la Tour. Elle aimait participer à l'élaboration des visites, 
brocantes, événements. Aimant profondément la culture, elle s'impliqua pleinement dans les spectacles de Jour 
de Nuit, au point de connaître chaque scène à la perfection. 
 Elle entreprit de nombreux projets avec le conseil municipal. Elle n'aimait pas tirer la couverture vers elle, 
peut-être une forme de modestie, mais sa parole était écoutée de tous. 
 Elle était profondément attachée à la commune de Sainte Sévère, à sa population, à son histoire, à ses 
monuments, aux nouvelles constructions récentes et à sa notoriété grâce au film Jour de fête de Jacques Tati. 
Elle y était très attachée et en était très fière.
 Dans sa vie personnelle, elle eut à cœur de découvrir la France et l'Europe, ainsi chaque année, avec 
Yves, ils partaient en voyage dans un pays différent. Ces moments étaient partagés avec des amis, ou des 
membres de la famille.
 Elle était dévouée à tous, famille, amis, voisins. Toujours là pour aider, pour conseiller, pour participer, 
songeant plus aux autres qu'à elle-même.
 On ne l'entendait pas beaucoup, elle était discrète, sensible, bienveillante, elle avait d'innombrables 
qualités et de grandes valeurs, c'était une professeure émérite, une mère et une grand-mère formidable et 
aimante, une amie sincère et une grande dame pour la commune de Sainte Sévère. Elle était connue et reconnue 
par tous. 
 Arlette fut une femme dévouée aux autres, préférant donner que recevoir. Dans les moments difficiles 
que son entourage traversa, elle fut en première ligne pour affronter chaque difficulté. Elle accompagna au plus 
près Valérie dans la maladie. Par la suite, elle prit Maxence sous son aile, en lui inculquant ses principes de vie 
et le guidant dans son éducation. 
 Un de ses derniers combats fut le handicap d'Yves. Suite à ses AVC, elle veilla sur lui, en le protégeant 
et en le soutenant jusqu'à la fin. Très peu de temps après sa disparation, on lui diagnostiqua un cancer au rein. 
Malgré la multiplication de nouveaux cancers, elle avait à cœur de se battre, en essayant de garder ses habitudes 
et son autonomie. L'apparition d'une tumeur au cerveau, il y a 3 mois, l'a grandement affaiblie. Ses proches ont 
pu l'accompagner dans ses derniers souffles. Elle est partie en paix, en laissant un grand vide dans la vie de 
tous.
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